
 

 

 

LA GAZETTE  DE 

SAINT-MARC ET NDBS 
LE MOT DU CURE ​:              Haut les cœurs ! 

Chers amis,  

Nous allons vivre une Semaine sainte inédite. Nous        

n’aurons certes pas la joie d’être rassemblés       

physiquement mais nous aurons à cœur de nous unir les          

uns aux autres par la prière, et aussi à tous ceux de nos             

frères qui, dans le monde entier, sont privés de la messe           

à cause de la guerre, de la persécution, de la maladie… 

 

Ce temps de confinement est ainsi l’occasion       

d’expérimenter de façon plus intense, dans la grâce de la          

communion des saints, le corps que nous formons, ce         

corps qui est l’Église. C’est une grâce que je demande          

pour chacun de vous : celle de vous sentir portés par le           

corps entier dans une immense chaîne de prière et de          

charité.  

 

Nous nous apprêtons à célébrer un Dieu victorieux, c’est         

pourquoi je vous invite à élever vos rameaux de fortune          

au début de la messe, rameaux que j’aurais        

soigneusement bénis samedi après-midi, en pensant à       

chacun de vous, aux visages que je connais, à ceux qui           

souffrent plus particulièrement de la solitude, de la        

maladie. En brandissant tous ensemble nos rameaux,       

nous allons affirmer devant Dieu notre foi, nous allons         

reconnaître celui qui vient aujourd’hui encore nous       

sauver, nous allons redire ensemble que rien ne peut         

nous séparer de l’amour de Dieu, et certainement pas         

un virus. Oui ​« mort où est ta       

victoire ?»​ proclamerons-nous la nuit de Pâques, nous      

savons que la victoire est déjà acquise, nous savons         

qu’un jour, tous rassemblés au ciel, nous goûterons au         

festin des noces de l’Agneau.  

 

Bon courage et belle semaine sainte à chacun, 

Avec l’assurance de ma prière, 

P. Geoffroy de Marsac+ 

 

 

 

 

LES NUMÉROS UTILES : 

Appel en cas d’interrogation sur le coronavirus :​ 0800 

130 000  

Service d’écoute du diocèse :​  ​0805 382 280 

Mairie d’Asnières - portage de repas à domicile : ​01 41 

11 12 90      Aide aux séniors/CLIC :​ ​01 41 11 17 70 

Mairie de Bois-Colombes - portage de repas à 

domicile : ​01 41 19 83 05    Aide aux séniors/CCAS: 01 41 

19 83 05 

Livraisons à domicile : ​Monoprix ⇒​  ​Panier type à 30€ 

avec un peu de pâtes, boîtes, viandes, savon etc..(pas le 

choix des produits). Livré à domicile et payé au livreur : 

08 00 05 80 00. Franprix ⇒   0805620370. Biocoop 

Bois-Colombes : livraison des personnes immobilisées : 

01 56 83 20 78 

RES​eau d’​A​mitié ​P​aroissiale​ : St Marc ⇒   Romain et 

Violaine : 06 29845992 ; Olivier et Juliette : 06 32 34 18 

85 ; Annick  : 06 41 51 13 58. NDBS ⇒   Brigitte : 06 09 

16 20 70 ; Bérengère :  06 20 36 86 67 ; Patrick : 06 21 10 

15 86. Ce réseau est à appeler pour tout besoin : Mots 

croisés / prêts de puzzles / revues d’art / jeux de 

cartes… / courses variées / renseignements divers sur ce 

qui est possible de se procurer… 

PARRAINAGES ENTRE PAROISSIENS :  

Parrainage dans la prière​ : S’adresse à tout paroissien 

qui voudrait prier pour un  paroissien ou se confier 

lui-même à la prière d’un autre. C’est un grand 

réconfort. Appeler au 06 98 49 36 83. 

Recettes de cuisine : ​Appelez-nous pour partager votre 

meilleure recette de cuisine, celle que vous faites 

souvent et que vous aimez. Nous publierons ensuite le 

« Livre de recettes du confinement » !  

Tricot-bébés : ​Avis aux tricoteuses ! N’hésitez pas à nous 

appeler si vous avez ce talent. Il s’agit de tricoter un 

bonnet, un pull ou des chaussons pour un bébé à naître 

dans la paroisse. Nous vous mettrons en relation avec 



une future maman et vous pourrez également prier 

régulièrement l’une pour l’autre Violaine : 0629845992. 

 
 
 

LES INFORMATIONS PRATIQUES DE LA PAROISSE : 

A ce jour, voici les aménagements décidés pour les 
événements paroissiaux : 

La semaine sainte : 

Sont maintenues : 

● L’adoration à Notre Dame de Bon Secours (dans 
l’église) de 9h30 à 12h30 du lundi au Samedi. Le 
Dimanche de 15h à 20h 

● Les confessions : contacter un prêtre en cas de 
« réel besoin »  

● Les obsèques à moins de 20 personnes 
● Le préfet nous autorise à laisser les églises 

ouvertes. Nous vous suggérons d’ajouter tout 
simplement sur l’attestation une case « Je sors 
seul pour aller prier à l’église ou de cocher 
« déplacements brefs »  

Sont annulés : 

● Toutes les messes publiques le Dimanche et en 
semaine 

● La célébration des baptêmes et des mariages 
● Le catéchisme, les activités scoutes, 

l’aumônerie, Avance au Large, Teenstar 
● Le groupe de prières des malades (31 Mars) 
● A Saint-Marc, l’adoration de nuit est suspendue 

en raison du couvre-feu décidé par le Maire (de 
22h à 5h) 

Les églises restent ouvertes pour l’instant de 9h à 20h. 
Les prêtres célèbreront chaque jour la messe en privé 
aux intentions prévues et à celles que vous demanderiez 
dans les jours à venir. Les accueils sont fermés mais 
Ghislaine Pauchet (06 77 51 10 22) pour Saint-Marc et 
Corinne de Craecker (06 60 07 08 96) pour NDBS 
assurent une permanence téléphonique en cas de 
besoin.  
 
 
 

 

 

 

 

 

QUELQUES NOUVELLES DE LA PAROISSE 

Annick a eu des nouvelles du père Victor ; il est toujours 

à Voreppe à côté de Grenoble. Il va bien et salue tous 

ses « partenaires ! » de St Marc. Il se demande quand 

même s’il pourra soutenir sa thèse comme prévu…  

  



QUELQUES EXTRAITS D’INTERVIEWS ET D’ARTICLES 

DANS LA PRESSE CHRÉTIENNE… 

La Croix ​– François, seul, pour la Ville et un monde dans 

la tempête, ​27 mars 2020 

Vendredi soir 27 mars, le pape François, seul devant une         

place Saint-Pierre vide, a présidé une prière pour le         

monde qui doit faire face à la pandémie de coronavirus,          

au terme de laquelle il a donné la bénédiction urbi et          

orbi. « Le Seigneur nous interpelle et, au milieu de notre           

tempête, il nous invite à réveiller puis à activer la          

solidarité et l’espérance capables de donner stabilité,       

soutien et sens en ces heures où tout semble faire          

naufrage », a alors ajouté le pape, relevant que même «         

dans l’isolement où nous souffrons du manque       

d’affection et de rencontre, en faisant l’expérience du        

manque de beaucoup de choses », ​le Christ est là qui ​«          

est ressuscité et vit à nos côtés ». Pour finir, François a            

appelé à ​« embrasser la croix »​, comme il l’a lui-même         

fait, juste après sa méditation avec le vieux crucifix de          

Saint-Marcel-au-Corso devant lequel il s’est abîmé dans       

une longue prière dont la supplication se lisait sur son          

visage. ​« Embrasser la croix, c’est trouver le courage         

d’embrasser toutes les contrariétés du temps présent, en        

abandonnant un moment notre soif de toute puissance        

et de possession, pour faire place à la créativité que seul           

l’Esprit est capable de susciter, a-t-il conclu. Étreindre le         

Seigneur pour embrasser l’espérance, voilà la force de la         

foi, qui libère de la peur et donne de l’espérance. »  

 

La Vie - ​Les églises à la maison, retour aux sources du 

christianisme ?, ​27 mars 2020 ​-​ ​La maison peut 

redevenir ce qu’elle a été au temps des premiers 

chrétiens : un lieu de vie chrétienne. Ce que l’on a 

longtemps appelé les églises domestiques : « Fais de ta 

maison une église », nous demande saint Jean 

Chrysostome dans ses Sermons sur la Genèse (VI, 

136-142). D’ailleurs, dans les langues sémitiques et 

notamment en hébreux, Beit désigne la maison mais 

aussi le temple. Cette « maison » est omniprésente dans 

les évangiles. Jésus prie, enseigne et accomplit des 

miracles dans les maisons.  

 

 

 

 

 

 

La Vie - Mgr Dominique Lebrun : ​« face au coronavirus, 

n’ayons pas peur d’avoir peur ! »​, 1​er​ avril 2020 

  « Cette épreuve est l'occasion d'ouvrir nos yeux sur la 

dimension charnelle de notre foi. L'incarnation est 

souvent un mot trop abstrait, presque redoutable. Mais 

la dimension charnelle de notre foi et de notre vie 

communautaire apparaît comme jamais elle n'est 

apparue. Personnellement, quand j'ai vu que l'on pouvait 

donner l'onction des malades avec un Coton-Tige trempé 

dans l'huile, j'étais troublé. Car notre foi est 

profondément charnelle.​ ​Le seul vrai baume, la seule 

véritable guérison sera l'amour, celui des soignants qui 

travaillent nuit et jour, des voisins qui font les courses 

pour aider les plus fragiles... (…) Et puis, nous devons 

penser aux retrouvailles. Souvent, je suis traversé par des 

images très fortes. Imaginez la première messe après le 

confinement, quand nous serons heureux de nous voir 

tous ensemble, de faire à nouveau communauté. 

Imaginez les retrouvailles dans les familles ».  

 

La Vie - ​«  Nous sommes confrontés à la fraternité du          

désert »​, ​24 mars 2020 - François Cassingena-Trévedy,        

moine bénédictin de l’abbaye de Ligugé (Vienne), ​La Vie         

- « Dans des circonstances exceptionnelles, l’homme est       

capable, un peu comme un animal ou une plante, de          

développer des capacités d’adaptation qu’il ne se       

connaissait pas. C’est ainsi que certains vont se découvrir         

une endurance qu’ils ne soupçonnaient pas, une vie        

intérieure, une appétence culturelle, redécouvrir des      

régions inédites des autres et d’eux-mêmes. (...) À        

l’intérieur de ces règles quasi carcérales, nous pouvons        

développer un espace de liberté intérieure… « Le ciel est,         

par-dessus le toit / Si bleu, si calme ! », écrit Verlaine          

depuis sa prison. Il va nous falloir trouver le ciel          

par-dessus les toits, en nous, en autrui, entre nous. Aux          

heures dramatiques de l’histoire, l’homme révèle, à côté        

de ses misères, ce qu’il a de plus beau, de plus inattendu.            

Nous sommes renvoyés à notre dignité humaine, à notre         

seule hauteur d’hommes. » 

 

 

 



 

POUR TERMINER, ENCORE UN PEU D’HUMOUR… 

Tous les dessins sont réalisés par le P.Christophe 

Peschet, du diocèse de Seez en Normandie ! 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Nous vous proposons à la fin de cette gazette un mot 

croisé, un vitrail pour les artistes et les pages du 

programme de radio pour suivre les offices de la 

semaine sainte !  

 

 

 

 

 

LE PREMIER MOT CROISE : ​Source : Cam’interesse.com 

« C’était aux Etats-Unis, dans le journal New York       

World du 21 décembre 1913. Les lecteurs y découvrent        

le premier « puzzle de mots croisés », ainsi baptisé par           

son créateur, ​Arthur Wynne​, un journaliste anglais      

émigré outre-Atlantique. Cette grille, en forme de      

losange, est composée de trente-quatre mots de trois        

ou quatre lettres. Rapidement, les grilles deviennent       

rectangulaires et comportent ​des cases noires​. Le jeu       

se diffuse peu à peu dans la presse. 

La consécration survient en 1924, lorsque deux       

étudiants d’Harvard, Dick Simon et Max Schuster,       

publient un livre uniquement rempli de grilles. C’est un        

succès phénoménal : 400 000 exemplaires se vendent        

en quelques mois. La même année, la première grille        

sort en France dans Le Dimanche illustré. Elle s’appelle        

alors la « mosaïque mystérieuse ». » 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Arthur_Wynne
https://www.caminteresse.fr/insolite/peut-on-creer-des-mots-croises-sans-cases-noires-1176647/

